
nmettre dans son bréviaire,afn de ui faire penper à prier
pour lui, une petite imgee ilt W. iege qui rgpréagn-

VIÚ LE MOD ÉLI tit la pn',t tione Marie dar le anger, avec ces proles
rie Imeide, mp sepppippe vou je supperdu.

'Ont neeut mieux fair cro i l ispoitiosdu.pieux
Je sifvri avec r&ignAtionl toutt! es eéprpeve qui écOlier, ses motifs de crainte et de confiance, qu'en reprodui-

"Oý p lain du l;'vye.our, cuia, ilmusffra depen. salt ce qu'il a écrit la veille de son départ pour.ses dernière&
pel à votre ggm;s ,p o.",vacances.

J thâýagi d'eXéuuLlgd, lit legUe mon rgleg.eqt. . M. J
S ra le respe h 1ny111a + J'é terai le S entiments que j'éprouvai avant pin départ pour.mes
"dîtv Je 11CAorcerai du Auirdles f«aliaiýriin, et lusila-a cances di 15s

iVilà donc le jour de mon départ qui arrive 1 Il mp
INuluin mnu i, je veix veilher et prier afin.du lie pais fat quitter cet asile oi ji goûté un si grand bonheur pen-

duisar H ui:enman au dadt tout le cours (le ette année. Oi ce n'est pas sanis -4
a v R demper, on al, ous mtio,'maion ri. que je m¡igne e tes autels à l'om-

de ra veerie, desquels jaiassé une année si heureuse 'i pu co-

liigène icenfß une di eea; ré·oluibirde retrà oi prendre que Ie vrai bnheur ne se trouve que dans lapaix
dai cSur. Mais maintquant gaeje w'en vais sur la merd cr de coeeiee, le priant de rêvertir e6% d e - .
orageuse du mode, a conserveraIe cette paix du cSur?Prendre eliapa fih eI lui ar-rivera dy manquer -

cudra re beanoup plus d eorta que dordinaire • ar
t g ài s . t i M r a r a p r i t gin i e r t a te vai s enga er d cs com bats ba nl al s violents3 ave c l'ennem t

ql;«iý ~ ~ .- ati eried de mani) s:aru. Il nve f t doe des secours bien considéra-Soit a ymi4[r .)1rla ; retet he f t arionter faii4 m 1,s pfl.ia p eaiiecre.
inru iri net sParent pmur f* en r à a ' t a. vous si Il, ô mon doux Jésus, qlue je dimanide cemdenlieurnr Nul ng11-t Trips aitnlilieui de -a · famille Où la ti seo ur, ; vousetea ri::e. J'ai iue lcre confiance ue vous nieladilo lì avait for . de pridi quel m réaine de repos efuserez par cette grâce à un pauvre pécheur lue vous avez

I pUrtit de dx- oîtr. siott pout 11 , isi ' r à la peite tat tvori 4,. Ai oute, j'étais en indigne d'être
trait t que les itit tinuse de faire avant de ,a1i ainsi l'objet dc vot;r teressa, vu quej vou ai tat de fois

2 iiad 1 i ssi ti o ique trèj euîe NaiMi 'est ainsiue vou avez voulu ous ven ir
; etit j nvro aim;ée deToliége; ) profter de do mesingratitude1

e ri nLtf p -uiant c r les dangers des vaeance
J dois tirr de là une grande leon Ainsi, ion Defu,

Cl APITR E X j' père qile vous eontinuerez à me comb'Ler de vos bienfaits
danit ces va cane qui me sont données pour me reposer

LSs 'AcanCEss. 
.a ite

a Va caneS3 ue les écoliers désire avc a Yus connais îas on Diiu, les griee q e j'ai intentiou
tai ( ï qtui de% ienit por. plusio, un tenpa def-, jo dLsle vous deiander. Vous >avez que bien des piéges le

fïýs et dle el il Ille' u ai iuiliei d'u monde rp sontrnus. Ah 1 faites, Seigneur. que en sorte toujours
pli i t edal , était r tiKti '1jut;de prîaeHCup rat-

oitr i möils iHce. fs dad'e qu'on lui in 'euartout par 'o tque le i déon chrchera à
lait reasyli1 int o 'ue u crinte saldaire; Tl o a. iblir 'a piét ais je prends la réslution dè aajoy-
lait à tou.prircnseirver vüinnoece, 1 Ab ! sije ii ade fuir la i aresse. J'exéuterai vecaiir , ta
vais, pas:dtit p , r dimit-iiv'ee larmes j'aimerais mieuix le . louvrages que mna ièe me dona à f'aire. Je serai

neg m avir de vacane est uïntems si daíii¶ireui ;ce:- 1 oinlal)isanit pour eugte bonne im o.equi ll, donnéle jour
pendant jepre d pas isccomber. Je1a pri rai de m'avertir de nepas frequenter certains coi-

.l prit, et efft,' tant du-i Oin u 1 y préparer ilfit tant pagnoos i iurraient 'blesee tant sipe mon in.ose
d l deiéè a ce giit ouvait esper avoi J'anni soin a'uni de lui montre tous les livres'ila4 je polir-
obtenu uneprotetion totet artulin, rai lire pedant rits I aaùces.

Stntr'aitres moyensqui ethployt pour %*pd -gax " a Infiin, moi, je ferai tont mon possible p ner
caiee8, Eugène fi une neuvaine à la Sainte Viergequ'il te le bon eediple à la famllte.

muina pair la comuion . Avant de 'pair il ilàaà a a- Il-oilà les aýibles r-és(Iolýgeu ja àuqreiter 0 nion
petite faire aux pieds de: Marie iii -acte de 'conis4ratiimJ&tsa 1 Ali !laitý je vou er conjre , uej -l eéu.o
pour se plaer, commeeno-lm Id verrousdans ses résôltiùZ 'ponituueliet. iia ateniaigmnDe , jeag niab npole
etrededýl br-aiwdeue aière et y dJemieurlc juisqu'àsodtretour. puòa entier i àl voter otecton Conduises-mps à trvert ls

De-plus, il g àe teelle esas'les jours un"orenz ü 'ceils si dairux auqels je ni'expeejsp
afini d'obtenir polir lui e' seenidheiplet la protetionde la inyé sur Votre bra, tolit-piissanit, et vous priant ave pp pi
Sainite Vietge9,ejidamòtc mpuqu'i d aiát raeido alned dans nis tem atins, je reviendrai sain etsauf d e

me fiaeste à la vertu. Non ultemtila'adresaità Dieu,mai- asile chéri.


